
Le Conseil Municipal vient de voter
le budget de l’année 2004. Vos
élus de gauche ont voté contre ce

budget qui est dans le droit fil d’une
politique qui néglige constamment la
dimension humaine et sociale de l’ac-
tion municipale. Aveugle par rapport à
la dégradation de la situation de nombre
de nos concitoyens, la majorité municipale
par ses choix budgétaires laisse la cohé-
sion sociale de notre ville se déliter. Les
associations font particulièrement les
frais de cette politique qui les conduit
au bord de la faillite. Nous réaffirmons
ici que sans progrès social, il ne peut y
avoir de développement économique
durable. 

Les Messines et les Messins viennent
d’ailleurs de dire dans les urnes ce qu’ils
pensaient de cette politique antisociale. 

Le même reproche peut être fait en
matière environnementale, domaine où
la Ville de Metz a non seulement perdu
depuis longtemps son avance mais où
elle est à la traîne par rapport à d’autres
villes européennes . 

A l’évidence, la majorité municipale n’a
pas encore compris le concept de
Développement Durable, considéré
sans doute comme un nouveau gadget
ou une mode passagère. Et pourtant
c’est le Gouvernement Raffarin, avec
lequel nous sommes rarement d’accord,
qui publiait fin 2002 le communiqué
suivant : «le Gouvernement souhaite
donner au Développement Durable une
dimension majeure et l’intégrer dans
l’ensemble des politiques publiques ;
dans un effort de plus grande solidarité
entre les générations et entre les terri-
toires, chaque action publique doit être
examinée dans sa dimension écono-
mique, sociale et environnementale,
prenant en compte ses conséquences à
moyen et long terme et pas seulement
ses effets à cout terme». Belles paroles
certes, que ce même gouvernement
s’empresse de ne pas appliquer.

Pourtant il est indispensable que la Ville
de Metz comme la société française
toute entière, change de cap. L ’opinion
publique le sait bien, marquée par de
dramatiques événements successifs:
inondations,  canicule, affaires de l’amiante,
de la vache folle, pics de pollution
atmosphérique…

Le Développement Durable ne se résu-
me donc pas à une politique de recyclage
des déchets, d’espaces verts ou d’embel-
lissement de la ville ! Cela va très au delà
et passe d’abord par l’équité sociale, la
démocratie participative, le débat
public, la participation des habitants à
la décision, la consultation des associations,
toutes choses sans lesquelles il n’y aura pas
de réelle adhésion des Messines et des
Messins et de toutes les forces vives.

Les pistes d’actions sont nombreuses :
mixité sociale plus affirmée dans l’urba-
nisme, politique d’achats et de marchés
publics incluant des clauses sociales et
écologiques, plan de réduction des
consommations énergétiques, plan-
santé, alimentation bio dans les cantines
scolaires, PDU favorable aux modes
doux, maison de l’environnement
dispensant des conseils aux citoyens,
systématisation de la Haute Qualité
Environnementale dans toutes les cons-
tructions publiques nouvelles et dans
les zones d’activité comme le Technopole,
plan anti-bruit, réduction des inégalités
dans l’accés à la culture, solidarité avec les
pays en voie de développement…

La ville de Metz ne peut rester à l’écart
de ce mouvement mondial et irréversi-
ble qui pourrait donner de nouvelles
bases au développement de notre agglomé-
ration. Une ville attractive et oû il fait bon
vivre est à cette condition. Pour l’instant
le budget tourne le dos à cette ardente
nécessité. Dommage, nous prenons du
retard.
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‘‘Budget  et Développement

Durable : il faut changer de cap !’’




